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Renaissances. Mots et usages d’une catégorie historiographique

Journée d’études

La querelle des renaissances : 
une catégorie en débat

De la Renaissance de Michelet et de Burckhardt 
aux « renaissances » médiévales d’Ampère et du 
débat académique américain, la catégorie his-
toriographique n’a cessé de faire débat chez les 
historiens modernistes et médiévistes. Dans les 
dernières décennies du XXe siècle, les études sur 
la ou les « renaissances » se sont multipliées : il 
s’est agi d’abord d’affirmer la pluralité des « re-
naissances  » et d’affiner la définition historique 
de la catégorie, mais aussi, de plus en plus, de 
contester sa pertinence, voire de dénoncer une 
imposture. Ce qui fut alors entrepris, c’est bien 
une sorte de procès de la Renaissance.

De fait, tandis que ce terme est devenu un outil 
critique et historiographique largement partagé, 
la catégorie s’est fragilisée : on lui ôte ou l’on re-
vendique sa majuscule  ; on relativise sa dimen-
sion historique en passant du singulier au pluriel ; 
on suggère son obsolescence en lui substituant 
une autre catégorie, surtout dans le monde an-
glo-américain, celle «  d’early modern  » («  pre-
mière modernité »), 

ou de «  pre-modern  » (pré-modernité)  ; on la 
conteste en créant des catégories critiques alter-
natives  : «  contre-renaissance  », «  anti-renais-
sance  ». Mais en même temps que la notion de 
« renaissance » était remise en question et sou-
mise à un processus de déconstruction, elle a fait 
l’objet de réappropriations ou de réhabilitations.

D’un siècle à l’autre, d’une décennie à l’autre, la 
catégorie historique de Renaissance constitue 
un outil polémique, dont la mobilité et la flexibi-
lité épistémologiques, les enjeux idéologiques et 
la charge symbolique ne cessent de susciter des 
querelles interprétatives.

Cette journée d’étude se propose de revenir sur 
cette querelle au long cours en confrontant les 
disciplines, les siècles et les aires géographiques. 
Les différentes contributions auront vocation 
à nourrir le troisième volume d’une série de 
quatre ouvrages prévus par notre programme 
de recherche  : Renaissances 3. Une catégorie 
en débat  : enjeux disciplinaires et diffusion des 
savoirs (XIXe-XXIe siècle).
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09h15	 Accueil et café

09h45	 Christopher Lucken (Université Paris 8)
		  Introduction et présentations

	 	 PREMIÈRE SESSION
		  Modérateur : Jean Balsamo (Université de Reims Champagne-Ardenne)

10h00	 Etienne Anheim (Paris, EHESS)													           
		  De Norbert Elias à Jacques Le Goff : un “long Moyen Âge” 

10h45	 Catherine König-Pralong (Paris, EHESS)											         
		  L’impossible renaissance philosophique. Historiographies allemandes 					  
		  et françaises du XIXe siècle
11h30	 Débat
12h00	 Buffet sur place (Maison de la Recherche)

		  DEUXIÈME SESSION
		  Modératrice : Véronique Ferrer (Université Paris Nanterre)

13h30	 Alessandra Petrina (Università degli Studi di Padova)								      
		  Tempus, Aetas : issues of periodization in Renaissance translations

14h15	 Emmanuelle Mortgat-Longuet (Université Paris Nanterre),							     
		  Temps révolus ou actualité ? Figures contrastées 								      
		  de la “renaissance” au XVIIe siècle
15h00	 Débat
15h30	 Pause-café

	 	 TROISIÈME SESSION
		  Modérateur : Etienne Anheim (Paris, EHESS)

15h45	 Johannes von Müller (Warburg Institute, Londres)									       
		  Aby Warburg and the Renaissance

16h30	 Jean Balsamo (Université de Reims Champagne-Ardenne)							     
		  Renaissance et modernité : un malentendu ?
17h15	 Débat et conclusions
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